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Objet : Votre demande 
d’éléments de réponse aux 
remarques de la CRC Bretagne 
Nord du 4 octobre 2011 dans le 
cadre de l’alerte REMI niveau 2 
en baie de Fresnaie 

Avis

Direction Départementale des 
Territoires et de la Mer 22 
Délégation à la Mer et au Littoral 

Affaire suivie par Julien CHEVÉ 

Dinard, le 12 octobre 2011 

Vos réf. : Courriel du 4 octobre 2011 : Tr : Fermeture temporaire de la baie de 
la Fresnaie suite à une alerte REMI 

Nos réf. : LER/FBN/DN-11-Avis n°8/JC 

Monsieur, 

Suite à votre demande par courriel concernant les remarques de la CRC BN au 
sujet de la fermeture temporaire de la baie de la Fresnaie suite à une alerte 
REMI de niveau 2 (annexe 1), voici nos éléments de réponses sur le suivi 
scientifique et sanitaire : 

HISTORIQUE  

L’alerte concerne le groupe III pour la zone 22-05. L’annexe 2 montre 
l’historique des résultats d’analyses. 

La première série d’échantillons prélevés le 12/09 a été analysée le 13/09, les 
résultats d'analyse obtenus le vendredi 16/09 ont permis un déclenchement de 
l'alerte le même jour. 

Les conditions de marée de la semaine suivante (coefficients 45-40-32-34-46) 
ne permettaient pas d’accéder aux points de surveillance. Le prélèvement a été 
programmé le premier jour où conjointement les parcs étaient accessibles et 
où le CVPA de Saint-Malo, laboratoire sous-traitant, pouvaient accepter  les 
échantillons pour analyse, soit le 26/09/11. 
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Depuis la persistance de l’alerte a été vérifiée pour le groupe III et la 
fréquence des prélèvements est devenue hebdomadaire : prélèvements des 3 
(diminution de la contamination) et 10 octobre (résultats en attente). 

PRELEVEMENTS  

Concernant les délais de prélèvement entre la détection d‘une contamination 
et sa la vérification de sa persistance : 

- Comme il est précisé dans le cahier de prescription REMI, et repris
dans le courrier de la CRC BN, ce délai ne doit pas dépasser les 48h,
sous réserve de conditions d’accès favorables. Les coefficients de
marée ne nous ont pas permis d’accéder à la ressource dans ce délai.

- Nous mettons toujours tout en œuvre pour pouvoir respecter ce délai
et ainsi être à même de détecter et confirmer les contaminations les
plus courtes. Le fait qu’un second prélèvement plus éloigné dans le
temps soit positif ne remet pas en cause la persistance de  la
contamination, il la renforce.

Concernant le point de prélèvement 023-P-011 « Fresnaie F’5 » groupe III, 
huîtres creuses : 

- Le prélèvement d’huîtres creuses est réalisé au point 023-P-011 situé
au plus près de la filière afin d’être le plus sensible aux sources de
contamination de la zone, dans un objectif de protection de la santé du
consommateur. Ces poches ne semblent effectivement pas
régulièrement travaillées, ce qui n’affecte en rien la qualité des
données obtenues dans le cadre de la surveillance. D’autant plus que
cela permet d’assurer que les coquillages prélevés sont présents sur le
site depuis quinze jours minimum.

- Par ailleurs, nous prélevons les plus petits individus sur les tables les
plus hautes. La distance de ces poches  par rapport aux sédiments est
certes faible, mais vu les déplacements de sédiments dans cette zone,
nombre de parcs se rapprochent de ces conditions.

DIFFUSION DES RESULTATS 

La diffusion des résultats, au moyen des bulletins d’information REMI, est 
tributaire des délais entre le prélèvement et la réception des résultats 
d’analyses.  

Les échantillons sont traités le lendemain du prélèvement. Nous sous-traitons 
les analyses microbiologiques au CVPA, laboratoire accrédité COFRAC pour 
le dénombrement des Escherichia coli qui utilise la méthode de référence XP 
ISO TS 16 649-3. Cette méthode nécessite 48h avant d’obtenir un résultat. 

Ces délais sont incompressibles et nous diffusons les bulletins dès la réception 
des résultats. 

NIVEAU DE CONTAMINATION ET SEUIL SANITAIRE  

Le classement sanitaire est défini en France par groupe de coquillages suivant 
l’arrêté du 21/05/1999 : groupe II : bivalves fouisseurs (coques, praires…) et 
groupe III : bivalves non-fouisseurs (huîtres et moules). 
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Aussi la qualité microbiologique concerne un groupe et non une espèce de 
coquillages. Le dispositif de surveillance et de classement français est basé sur 
ce principe.  

Par ailleurs, une étude récente menée par Ifremer sur les données REMI entre 
1989 et 2010 sur la comparaison des niveaux de contamination entre 
différentes espèces de bivalves met en évidence qu’au sein du groupe III, il 
n’existe pas de différence significative entre les niveaux de contamination sur 
les huîtres et sur les moules. (Poster joint présenté à l’International 
Conference on Molluscan Shellfish Safety 2011).  

Ainsi l’interprétation scientifique et sanitaire de cette situation est claire. La 
faible différence de contamination entre les huîtres et les moules s’explique 
par leurs différences physiologiques mais aussi par l’hétérogénéité de la 
contamination de la colonne d’eau. La logique sanitaire est de privilégier le 
résultat le plus important. Ces deux résultats sont proches,  l’un est au-dessus 
du seuil sanitaire, traduisant d’un risque potentiel pour la santé humaine et si 
l’autre est en-dessous, il reste particulièrement exposé à la contamination 
avérée de son voisin. 

CONCLUSION  

Confronté à une telle situation sanitaire, il est légitime d’avoir des 
interrogations.  Cette alerte sanitaire a été parfaitement gérée suivant les 
prescriptions du réseau de contrôle microbiologique des zones de production 
conchylicole. Si ces questionnements ont permis de mieux présenter nos 
méthodes de travail, un certain nombre de réponses auraient pu être apportées 
en amont. Nous restons à la disposition des professionnels pour échanger plus 
directement sur les réseaux de surveillances et leurs interprétations. 

Claire Rollet 
Chef de Station Ifremer de Dinard 

PIECE JOINTE  

- Courrier du 4 octobre 2011 de la CRC BN

- Bulletin d’alerte REMI du 6 octobre 2011

- Poster “Comparison of microbiological contamination level between
different species of shellfish” présenté au ICMSS 2011

**************************** 
Copie interne Ifremer : 
- ODE-DYNECO-VIGIES
- ODE-LER 
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- Poster “Comparison of microbiological contamination level between different species of shellfish” présenté au ICMSS 2011




